
Bienne il y a 50 ans

L'année 1918 vue par la presse locale

Alain Berlincourt

Janvier

3 Les fêtes de l'an se sont passées dans le calme.
5 Le lac est en partie gelé.
7 — Vu la pénurie de charbon, on supprime des trains.

—Un avion inconnu survole la région; peu avant 7 heures, il bombarde la gare
de Kallnach, sans faire de victimes. L'émoi est grand.

8 C'est le dégel.
10 La question jurassienne hante les esprits. Dans le Journal du Jura on se pose

la question: Les frontières cantonales sont-elles inamovibles? Les avis divergent.
11 — Un convoi d'enfants belges passe par Bienne.

—La troupe remet de la nourriture aux soupes scolaires.
—La foire. Presque rien à vendre.
— L'éclairage électrique des rues est installé dans le quartier de la Champagne.

12 Remarques désabusées au sujet de la statistique des livres: On a publié en
Suisse 1583 oeuvres nouvelles en 1916, c'est-à-dire qu'il y a un écrivain sur
2463 habitants...

14 Le Conseil municipal nomme une délégation en vue de la fusion des communes
de Madretsch, Mâche et de Bienne.

15 Une association s'est constituée afin d'ériger une nouvelle Maison du peuple.
16 Le combustible manque; il n'y a plus de hêtre, mais il reste du sapin; le coke

est réservé à l'industrie. Il y a encore des briquettes, mais pour combien de
temps?

17 L'hôpital de district a eu des dépenses de l'ordre de 170000 fr. pour 1376
malades. Si, en 1909, l'entretien d'un malade coûtait en moyenne 2 fr, 77
par jour, en 1917 il atteint 4 fr. 50.
— Au marché les légumes sont d'un prix inabordable.

18 Le lait sera rationné dès le 27 janvier.
19 La municipalité vient de décider que les fonctionnaires de la commune devront

habiter désormais à Bienne; mais où prendre les logements?
—Il y a des perce-neige à la Hohfluh.

21 II fait grand beau et la température est agréable.
22 Le Journal du Jura intitule un article «Le canton du Jura».
23 Pénurie de fromage à Bienne.
25 Fermeture partielle des églises, faute de combustible.
26 On ouvre un local chauffé pour les enfants dont les parents travaillent tous

les deux.
29 Le groupe anarchiste sème la confusion; lors de la manifestation du 26,

organisée par le parti socialiste, L. Bertoni, antimilitariste notoire, n'était pas
orateur officiel.
— M. Féraudy, sociétaire de la Comédie française, interprète «Les Affaires sont
les affaires» de Mirbeau. Il joue souvent à Bienne.

31 Le Journal du Jura prétend que 500000 personnes sont sans carte de pain
en Suisse. 152



Février

1 On propose d'introduire la gratuité du matériel scolaire dans toutes les écoles
primaires de la ville.
— Titre lu dans le Journal du Jura: «Le vent de l'est en Suisse: un ultimatum
socialiste au Conseil fédéral.»

2 Scène coutumière désormais: Un train de grands blessés s'arrête quelques
instants en gare de Bienne.

4 Le Pasquart subit des transformations à cause de la nouvelle gare.
5 Dimanche 3 février, des promeneurs ont entendu la canonnade provenant de

la frontière nord; ils se trouvaient dans la région du Saisseli.
—Le brouillard recouvre Bienne depuis quinze jours.

7 Le 6, conférence de Ch. Naine à la Maison du peuple. Il a développé longue-
ment ses idées sur la prochaine révolution sociale qu'il considère comme
devant émaner du peuple ouvrier.

9 D'un commun accord avec les communes de Mâche, Madretsch et Nidau,
Bienne interdit les mascarades et réjouissances de carnaval.

11 Bienne survolée par un avion étranger.
—Le 31 janvier, la ville comptait 32401 habitants.

4 On annonce la venue de Pitoëff et de Gréta Prozor, du Théâtre de l'Oeuvre;
ils interpréteront les «Revenants» d'Ibsen.

18 Le 17, jour de carnaval à Bienne.
—La municipalité décide de fonder un office central pour l'approvisionnement
de la ville en denrées alimentaires.

20 L'inventaire des graisses donne lieu à de faux bruits. En réalité, les réserves de
graisse décelées à Bienne sont peu importantes.

25 Samedi 23, depuis l'aube jusque tard dans la nuit, on a entendu tonner le
canon à Bienne.

Mars

6 Les faiseurs de ressorts menacent de faire grève à Bienne, La Chaux-de-Fonds
et Saint-Imier. Ils réclament une augmentation de 20 centimes.

8 Le salaire offert à un jeune employé donne lieu à une vigoureuse protestation
dans l'Express: l'émigration menace: «Ce sera pour le pays un grand mal, car
ces forces-là, ces intelligences-là ne reviendront plus! On les remplacera, direz-
vous; mais par qui? Et peu à peu, l'immigration venant remplir les vides causés
par l'émigration, le caractère national s'effacera.»

9 Remarque désenchantée du Journal du Jura sur la députation jurassienne:
sans doute est-elle consciente de son impuissance.

11 Le dimanche 10 mars a été très beau.
12 La ration de lait sera de 5 à 6 décilitres par personne et par jour.
4 Le séparatisme jurassien provoque des remous.
16 Conférence donnée à Bienne: «Notre navigation fluviale».

—La grève des faiseurs de ressorts sera effective dès le 18 mars.
19 On apprend que des troubles graves ont eu lieu à Bellinzone; la centrale du

lait ne fonctionne pas.
20 — La ration de pain est fixée à 225 grammes pour le mois d'avril. Les enfants

de moins de deux ans ont droit à 150 grammes par jour.
23 On étend les cultures de guerre.

153^25 Porrentruy bombardée pour la quatrième fois.



— Les pommes de terre sont rationnées; chaque famille a droit à 7 kilos par
personne et par mois.

27 On lit dans le Journal du Jura: «On ne voit plus d'oeufs sur nos marchés.
Savez-vous pourquoi? C'est que le prix de la douzaine a été fixé, avec raison,
à 3 fr.40 et que, depuis lors, nos paysans voisins préfèrent les porter à Aarberg
et les vendre là 3 fr. 80.»

28 On annonce une conférence à la mémoire des insurgés de la Commune pour
le 29 mars. L'orateur est L. Bertoni, de Genève, porte-parole du groupe anar-
chiste. —Quelques mois plus tard, l'antimilitariste Bertoni sera arrêté pour trafic
d'armes et menées subversives, les armes provenant d'Allemagne.

28 Querelle entre les grutliens et le parti socialiste. Les grutliens, expulsés du parti
en 1917, présentent deux candidats aux élections du Grand Conseil et recom-
mandent de soutenir la liste radicale. Ils seront largement battus.

Avril

5 Les charpentiers de la place se sont mis en grève le 2 mars, pour revendication
de salaire; ilstouchent en moyenne 83 centimes de l'heure et réclament 1 fr. 05.

6 Le Conseil fédéral a fixé le prix du lait à 40 centimes pour la plupart des centres
urbains, ce qui provoque une vive effervescence.

10 La grève des faiseurs de ressorts continue,
12 Annonce dans l'Express: «Deutsche im Ausland, zeichnet die achte Kriegs-

anleihe.»
— Séance du Conseil de ville, le 10; 30 familles n'ont pas encore de logement
pour le terme du 1 er mai.

18 Une cigogne est venue se poser quelques instants sur la cheminée de la
savonnerie Schnyder à Madretsch.

23 «On reste sceptique, à Berne, en présence des menaces de grève générale
formulée dans divers organes socialistes.» Reste l'éventualité d'une grève
d'une partie des cheminots...

29 Elections et votations cantonales. Dans le district de Bienne, aucun des 17
candidats n'obtient la majorité absolue.
— Après 6 semaines de grève, les faiseurs de ressorts ont obtenu un arrange-
ment. Le travail reprendra le 2 mai.

Mai

2 Le 1 er mai se passe dans le calme. Quelques pancartes suggestives dans le
cortège: «Pourquoi n'avons-nous plus de fromage? Pourquoi n'avons-nous
plus de pain.? Pourquoi la misère va-t-elle en augmentant? - Parce que nos
autorités dorment.»

3 Les bureaux de la préfecture seront désormais fermés le samedi après-midi.
7 Le funiculaire d'Evilard verse un dividende de 10% pour 1917. Le service,

notablement étendu, assure 55 courses par jour.
— Les faiseurs de ressorts de 5 fabriques de la place sont à nouveau en grève.

11 Un fabricant de Saint-Ursanne avait été condamné en première instance à
150 fr. d'amende pour avoir employé au travail de nuit des enfants de 11 à 4
ans et des femmes. Le procureur général ayant recouru, le fabricant vient de
s'entendre condamner à 5 jours de prison et à 500 fr. d'amende.

13 Scrutin de ballottage à Bienne: renversement de la situation, puisque les^154



socialistes remportent les 9 sièges du cercle biennois. Dans le district de Nidau,
trois bourgeois et un socialiste sont élus. La députation socialiste au Grand
Conseil passe de 19 à 48 députés. Les maires de Berne, Bienne et Thoune
subissent un échec.

15 Le fromage sera rationné à partir du 1 er juin; la ration sera de 250 gr. par mois.
— Le Conseil de ville a voté un crédit de 89 000 fr. pour réparations au
bâtiment de l'ancienne Couronne qui doit abriter les bureaux du service
d'électricité.
— Annonce. A vendre: 1 vieux chaudron. Pièce unique provenant de l'ancienne
église de Montsevelier. Date du 15e siècle. Tout cuivre. 2 statues bois.
Spécimen de la sculpture suisse du 12e s. Provient de la chapelle de l'ancien
château de Raimeux.

18 Le pain sera plus blanc, les Etats-Unis, afin d'économiser le tonnage, nous
envoient une partie du blé qu'ils nous ont promis sous la forme de farine
blanche... Le pain sera composé de 50% de farine complète, 30% de farine
blanche américaine, de 10% de farine de mais et de 10% de farine de riz.

24 Le pain renchérira de deux à trois centimes le kilo.
29 Cinéma Splendid: Pour la première fois Sacha Guitry dans un film, «Roman

d'amour et d'aventures». Vue sensationnelle et inédite en 5 parties.
30 Assemblée populaire. En vue de la votation du 2 juin, concernant l'impôt fédé-

ral direct, le parti socialiste a organisé une grande manifestation. MM. Grimm
et Graber haranguent la foule.
— Pour le mois de juin, les rations seront les suivantes: sucre 600 gr., riz 400 gr.
pâtes 400 gr. produits d'avoine et d'orge 150 gr., fromage 250 gr.

31 Les ouvriers du bâtiment exigent le samedi après-midi libre; la revendication
de 91/2 heures de travail journalier est reportée à plus tard.
— Manifestation en faveur de l'anarchiste L. Bertoni, dont les démêlés avec la
police ne font que commencer, annoncée pour le 2 juin.

Juin

5 Trois semaines sans pluie, la sécheresse menace.
7 Sur le marché aux légumes, au Bourg, rien ou presque rien. La plupart des

ménagères s'en sont retournées à vide. Du reste, elles y sont habituées.
8 Le gel a causé de gros dégats aux cultures, mais la région biennoise n'a pas

trop souffert.
10 On a recueilli 2816 kilos de hannetons dans la seule commune de Bienne.
19 Développement de la ville: Bienne comptait en 1870 8113 habitants, 11 623

en 1880, 15 407 en 1888, 22 016 en 1900, 23 648 en 1910, 32 428 en 1917
(y compris Boujean)
— On procède à la correction de la rue de la Gare.

21 Désordres à Bâle.
— Le soir, à la sortie des usines, assemblée de démonstration sur la place du
Marché-Neuf. MM. Graber et Butikofer présentent les revendications du
comité d'Olten, puis M. Ricklin, de la jeunesse socialiste de Berne, prend la
parole. Aucune résolution n'a été votée.

22 Nouveaux désordres à Bâle.
25 Les comptes de la ville pour 1917 présentent un déficit de 526 346 fr.
28 Leurs revendications ayant été traitées avec beaucoup de retard, les ouvriers

de la municipalité entrent en grève. Les tramways ne circulent pas, l'usine à
1 55^gaz est maintenue en activité par une équipe de soldats.



Juillet

1 Le Conseil de ville, réuni le samedi 29 juin, approuve à l'unanimité les pro-
positions du Conseil municipal. Les allocations prévues seront payées immé-
diatement et un crédit de 100000 fr. est ouvert à cet effet.

4 Les oeufs coûtent 35 centimes la pièce et 4 fr. la douzaine.
5 Les cerises, pourtant abondantes, coûtent 1 fr. le kilo.
6 Grèves à Winterthour et à Lugano.
8 Dans certains cantons, Argovie, Zurich et Schaffhouse, des soviets de soldats,

qui se proposent de démocratiser l'armée, viennent de se constituer.
— Le Conseil municipal interdit à l'avenir toute manifestation bruyante sur la
place du Bourg pendant les séances du Conseil municipal, du Conseil de ville
et pendant les votations et élections.

9 Dans la soirée du 8, pendant la séance du Conseil de ville, des troubles
éclatent sur la place du Bourg gardée par la police et les pompiers. Des jeunes
socialistes, se disant provoqués par l'interdiction municipale, font irruption
sur la place du Bourg. Ils exigent d'être reçus en délégation par le Conseil
municipal, ce qui leur est refusé. Refoulés au moyen de lances à incendie, ils
se mettent à lancer des projectiles dans la salle du Conseil de ville. La foule,
grossie d'un bon nombre de chahuteurs et de badauds, hue les pompiers; les
barrages risquent d'être rompus, lorsque la troupe intervient, baionnette au
canon. L'atmosphère s'alourdit. Les manifestants se retirent peu à peu vers la
rue Basse. La troupe tire en l'air. A la rue du Canal, les choses se gâtent. Un
chariot de lance à incendie est précipité dans la Suze tandis qu'une cargaison
de pommes de terre, stationnée à la rue du Canal, est dévalisée. La troupe
tente de mettre fin au pillage. Elle procède à des arrestations. Les désordres
se déplacent en direction de la place du Marché-Neuf et de la rue Dufour, où
se trouve le poste de garde.
Il peut être onze heures du soir. L'excitation est à son comble. On tire de plus
belle. Subitement, un jeune homme s'effondre près du transformateur, place
du Marché-Neuf, frappé par une balle perdue. Plusieurs personnes sont
blessées. On ne compte pas les contusions. Plusieurs arrestations ont été
opérées, une vingtaine en tout. A partir de minuit les esprits se calment. A
deux heures tout est rentré dans l'ordre.
— La grippe espagnole, la dingue, fait son apparition; il est question de fermer
les écoles à Madretsch.

10 Le général Wille vient sur place. Des renforts de police sont amenés de toute
urgence de Berne. Des troupes valaisannes cantonnent dans la banlieue.
L'enquête suit son cours. On a installé une mitrailleuse au Bourg. Dans la
journée du 10 juillet, le jeune homme blessé à la place du Marche-Neuf, suc-
combe; il s'agit d'Edmond Jeannet, âgé de vingt-deux ans. Il n'avait pas
participé aux manifestations et rentrait à la maison lorsqu'il s'est trouvé au
milieu de l'échauffourée. Une fois de plus, un innocent est victime de mani-
festations populaires.
— Le parti socialiste se distance officiellement des manifestations du 8 juillet,
organisées à son insu, ce que certains contestent.
— L'ordre règne à Bienne.

11 Le Journal du Jura titre: «Le coup de force est consommé». De quoi s'agit-il?
Un siège au Conseil des Etats était à repourvoir. Le Grand Conseil, se rangeant
de l'avis des radicaux de l'ancien canton élit le Conseiller d'Etat Merz; la dépu-
tation jurassienne, une fois unanime, avait présenté le Conseiller d'Etat
Simonin, à la suite de promesses formelles. Le Jura bernois n'était plus repré- 1 56



senté à la Chambre haute depuis 1890. En guise de protestation, la députation
jurassienne quitte la salle. Depuis Xavier Stockmar ce n'était plus arrivé.

12 Article du Journal du Jura: «Le Jura se souviendral» Le Bieler Tagblatt,
l'Express et de nombreux journaux politiques de Suisse romande voient une
grave faute politique dans l'élection du 10 juillet.
— La ville vit encore sous le coup des événements du 8 juillet.

13 Appel dans l'Express: près de cent soldats sont atteints de grippe à Bienne.
On demande du secours.

15 Dans la nuit du samedi 13 au dimanche, on a affiché des placards séditieux,
imprimés en allemand et disant notamment que les ouvriers ne se laisseraient
plus arroser, que les chefs eux-mêmes étaient des vendus et que l'arme la plus
efficace restait la grève.

16 Les décès occasionnés par la grippe donnent lieu à toutes sortes de bruits
incontrôlables.

17 Un frère d'Edmond Jeannet, Auguste, est victime de la grippe.
18 Le marché est bien approvisionné en légumes et fruits, mais les prix sont élevés.
19 Arrêté du Conseil fédéral autorisant les cantons à prendre les mesures adéqua-

tes pour éviter tout désordre. Le comité d'Olten y voit une provocation.
—A partir du 1er août, rationnement des pommes de terre.

20 Motion au Conseil de ville concernant les précautions à prendre contre
l'alimentation insuffisante des enfants. Différentes mesures sont prévues.

22 Les troubles du 8 ont fait pour environ 5900 fr. de dégâts à la commune; le
dommage causé à des privés se monte à 1100 fr.
—La grippe. Depuis le 20, tout est fermé, suspendu: cinémas, concerts,
spectacles, cultes, assemblées publiques. A cause des vacances, les écoles
ne sont pas concernées. Les mesures, moins strictes pendant quelques se-
maines, seront reprises à partir du 25 octobre.
—La nouvelle fabrique d'Omega est achevée; elle abritera 500 personnes.

23 La Croix-Rouge américaine met 500000 fr. à disposition de la Suisse pour
combattre la grippe.
Le comité d'Olten présente une série de revendications.

25 Deux — des quatre — bureaux de poste sont fermés faute de personnel.
— Les victimes de la grippe ne se comptent plus. Les autorités déconseillent
la participation à des cortèges funèbres. Jusqu'au 24 juillet, il y a eu 305 décès
parmi la troupe.

29 Votation communale en période d'épidémie. 1181 électeurs sur 6968 ont
participé au scrutin. Les deux projets ont été approuvés à une large majorité.

30 L'assemblée extraordinaire des délégués des cheminots charge le comité
central d'examiner sérieusement la question de la grève. L'émotion est vive
dans le pays.

31 On l'apprend par l'Express: Même les cloches restent silencieuses le dimanche.

Août

1 Le canal principal de la Suze est presque à sec.
—Sous-titre du Journal du Jura: «Ce que serait la grève »(entendez généra le).
—Article amer du Journal du Jura à propos de l'élection au Conseil des Etats.
Les réactions dans l'ancien canton ont été nulles.

2 La fête nationale s'est passée fort calmement.
— L'Express rappelle que quatre ans auparavant, le 1er août 194, jour pour

1 57^jour, c'était la mobilisation générale.



– L'hôpital de campagne de Bienne donne lieu à des critiques. L'aumônier se
voit obligé de répondre: on fait de son mieux.

5 Le Journal du Jura consacre un éditorial à la grève générale. Elle «serait, à
l'heure actuelle, une aventure redoutable et grosse d'inconnues... il n'est
d'abord pas prouvé qu'elle réussirait. La température n'est point partout la
même qu'au congrès de Bâle et l'on constate dans certains milieux ouvriers un
enthousiasme plutôt limité en faveur du mouvement... De deux choses l'une:
ou bien la grève ne durerait que deux ou trois jours, et s'éteindrait sans avoir
produit l'effet recherché, ou bien elle se prolongerait et provoquerait une grave
crise intérieure.»
– On se plaint de plus en plus de vols commis dans les jardins et vergers.

6 Le pain relativement blanc fait avec du blé américain inspire le commentaire
suivant: «Elle a du bon, l'Amérique, tout éloignée qu'elle soit...»

8 Entrefilet du Journal du Jura: «Serait-il possible de connaître la raison pour
laquelle, en temps d'épidémie actuelle, on attend à Bienne deux fois vingt-
quatre heures pour enterrer ses victimes tandis que dans les localités voisines
comme Reconvilier les défunts sont enterrés le lendemain de leur décès?»

9 Cinq décès dus à la grippe en une journée.
Insinuation du « Grutli» reprise dans la presse locale: «La grève générale
n'aboutira à rien dans notre pays. Et les meneurs le savent bien... Chaque fois
que l'Allemagne passe un mauvais quart d'heure, les milieux ouvriers suisses
sont agités par les meneurs de la gréviculture....»

10 Le bureau de poste de la rue Dufour est à nouveau ouvert.
12 L'activité des accapareurs et de certains paysans est durement flétrie.

– On croit que l'épidémie de grippe en est définitivement à son déclin. On
parle de la réouverture des églises, cinémas et concerts. En réalité, l'hôpital de
campagne héberge 125 malades.

13 Les maraudeurs incitent certains propriétaires de jardins à organiser une
surveillance.

4 Des sangliers font leur apparition dans le Seeland; une première battue reste
sans effet.

15 L'Express publie une liste comparative des prix:

194
Fr.

1918
Fr.

Pain, le kilo –.35 –.70
Farine –.48 –.85
Bougies 10.—
Cacao 2.80 5.60
Chocolat 6.—
Café 2.60 4.20
Chicorée –.80 3.50
Fromage 2.40 3.70
Huile, le litre 1.50 5.40
Savon 1.40 5.20
Soude –.12 –.55
Sucre –.48 1.48
Lait –.24 –.39
Oeufs, pièce –.09 –.35
Beurre 7.80
Briquettes, les 100 kilos 4.80 20.—
Coke 30.— 1 58



Anthracite 6.30 28.50
Laine, le kilo 12.-- 46.—
Fil, la bobine –.40 1.90

16 Un fonctionnaire vient de célébrer ses 60 ans d'activité au sein de l'adminis-
tration fédérale. Il est né en 1838.
– La provision de pommes de terre vendues par la municipalité est épuisée; un
nouvel arrivage est attendu sous peu et à un prix plus avantageux espère-t-on.

17 Le lard coûte 12 fr. le kilo.
19 Chaleur étouffante. Les églises, cafés-concerts et cinémas restent fermés.
20 L'enquête sur les émeutes du 8 juillet est close. Il y aurait 24 inculpés.
22 Le corps médical craint un retour offensif de la grippe pour l'automne.

– du 30 juin au 3 août, il y a eu 927 décès dans les villes de plus de 10000
habitants.

26 A partir du 1er septembre, les assemblées publiques seraient à nouveau
autorisées.
– La ration de lait sera ramenée à 5 décilitres par personne, les enfants et les
personnes âgées de plus de 60 ans auront droit à un litre par jour.

27 Jusqu'ici, la grippe a fait 97 victimes parmi la population biennoise.
28 Découverte d'une inscription romaine, trouvée entre Rondchâtel et Frinvilier;

elle a été transportée au Musée Schwab.
29 Les interdictions d'assemblées publiques sont maintenues. Les enterrements

avec suite sont toujours interdits.
30 On découvre à Jugy (Gaicht) une monnaie byzantine du 6e siècle apr. J.-C.
31 Depuis deux ans, les habitants de la Cité-Marie réclament en vain l'installation

de l'électricité. Ils sont allés d'instance en instance jusqu'au Conseil fédéral...
– Le beurre est proscrit sur tout le territoire du canton de Berne.

Septembre

5 La ration de graisse sera portée à 600 grammes à partir du 1er décembre 1918.
6 Le lazaret de campagne de la rue Neuve est définitivement évacué. Du 12

juillet à fin août, 461 malades y ont été soignés. Il y a eu 4 décès.
– Les récoltes de blé, de pommes de terre et de fruits ont été satisfaisantes.
En revanche, les pâturages sont en très mauvais état. Dès maintenant on entame
les réserves de foin. La vendange promet d'être bonne.
– La Cité-Marie sera éclairée à l'électricité d'ici quelques jours.
– Les employés du Bienne-Täuffelen font la grève.

10 L'Express signale qu'il y a eu jusqu'à fin août 16640 cas de grippe dans l'armée
de campagne. 66% des effectifs sous les drapeaux ont été atteints, avec les cas
bénins non enregistrés sans doute près de 90%. Il y a eu 478 décès. La mor-
talité atteint environ 2%.
– La sécheresse menaçait. Trois jours de pluie permettent d'éviter la pénurie
d'eau.
– Le manque de logements s'accentue encore à Bienne.

11 Le Journal du Jura est pessimiste; dans un article portant le titre «Avenir
sombre», on lit cette phrase prémonitoire: «Qu'on ne s'y trompe pas, une sourde
inquiétude, une agitation occulte fermentent dans le peuple ouvrier...» Et il
conclut que des troubles sont à craindre.

12 A la fin de l'année, les dépenses totales pour la nouvelle gare se chiffreront à
159^8100000 fr.



13 A la foire, le bois est abondant, mais le charbon et la tourbe sont hors de prix.
—Arrivage de 180000 kilos de pommes de terre destinés à la population
bien noise.

4 Les oeufs se vendent 39 centimes la pièce.
16 Le papier est contingenté de façon encore plus rigoureuse.
18 Congrès pédagogique du Jura-Sud. Il est question d'alléger les plans d'étude

trop chargés.
19 Va-t-on vers la carte de viande? On parle d'une ration journalière de 100

grammes.
—Au Conseil de ville on développe une interpellation sur la contamination
de la Suze par certaines industries.

21 La maison d'éducation de Trachselwald est transférée à la Montagne de Diesse.
25 Recrudescence de la grippe.
26 A partir du 1er octobre, la circulation des automobiles à acétylène sera

entièrement libre.
28 Il est interdit de vendre des carottes et des choux-raves en dehors du territoire

cantonal.
—Jusqu'au 21 septembre, il y a eu 2017 cas de grippe à Bienne et dans les
environs; sur les 128 décès, 109 concernaient des civils et 19 des militaires.

Octobre

1 Fermeture des écoles à cause de la grippe.
10 Une manifestation en faveur de la représentation proportionnelle aura lieu ce

soir sur la place du Marché-Neuf.
—La municipalité se propose d'acquérir une tourbière à Hagneck. La presse
locale se rend sur place et constate que la tourbe répond à toutes les exigences.
— De Londres: M. Churchill, discourant à une réunion de 5000 personnes à
Glasgow dit: «... nous devons nous méfier et craindre que la cajolerie allemande
ne rende nos victoires nulles.»

12 On recommande aux enfants des écoles de recueillir des faînes.
—La FOM H réclame la semaine de 55 heures.

4 Elections complémentaires au Grand Conseil. Les deux candidats socialistes
sont élus, les radicaux mordent la poussière.
— La représentation proportionnelle est adoptée par le peuple suisse. Les
Biennois, pour leur part, ont adopté le projet par 2880 voix contre 547.

18 En moyenne, 2 personnes décèdent par jour à cause de la grippe.
19 On assure qu'il y a 2000 malades en ville.

— La ligne Bienne-Täuffelen est en pleine prospérité.
—Le savon sera rationné.

22 En septembre, on a compté 262 décès dans les centres urbains, contre 489 en
août.

23 Le Conseil municipal a décidé d'installer un lazaret à la Plaenke. On demande
le concours de volontaires.

24 Les autorités fédérales invitent la population à ramasser les feuilles sèches; la
litière fait défaut dans tout le pays.
— Trois poiriers sont en fleur au chemin du Pavillon.

26 Du 13 au 19 octobre, on note 427 nouveaux cas de grippe et 9 décès.
—Communiqué publié dans le Journal du Jura. La commission exécutive du
mouvement séparatiste jurassien est formée de: MM. Louis Merlin, rédacteur
à Bienne, X. Jobin, député et conseiller national, Ch. Neuhaus, rédacteur à^1 60



St-lmier, M. Siegfried, notaire et député, les avocats Viatte et Walther, A.
Ribeaud, député, et Beuchat, professeur à Bienne.

30 Une septième ligne téléphonique directe relie Berne à Bienne.
— Les cultes sont supprimés.

Novembre

2 Du 20 au 26 octobre, 701 nouveaux cas de grippe et 27 décès à Bienne.
—Le Conseil municipal a décidé qu'en cas d'armistice général, les cloches
sonneraient pendant un quart d'heure.

4 Un sanglier est abattu entre Lyss et Aarberg.
—Les élèves reçoivent leurs devoirs par le moyens de la presse.

7 Une délégation du Vorarlberg demande au Conseil fédéral l'incorporation de
leur région à la Suisse.
—Communiqué: «Le Conseil fédéral agira sans faiblesse contre tous les
éléments qui participeraient d'une manière quelconque à des menées révolu-
tionnaires ou anarchistes.» La levée de troupes commence.

11 Le Journal du Jura n'a pas pu paraître samedi 9 novembre, de même que
l'Express. En revanche, les no du 11 novembre paraissent normalement.

15 Les 12, 13 et 4 novembre restent sans journaux.
— Voici comment le Journal du Jura présente les événements:
—« La grève générale à Bienne. — Lundi, lorsque les cloches annoncèrent à
toute volée la signature de l'armistrice, la joie fut grande partout, les
coeurs se réjouissaient de la bonne nouvelle attendue impatiemment. Mais
cette joie n'était pas sans mélange, car on savait que la grève générale allait
éclater dans la nuit à minuit. Qu'allait-elle nous apporter cette grève générale?
Telle était la question que se posait chacun. On le sut bientôt. Le matin aucune
voiture de tramway ne circulait, aucun train n'arrivait ou partait. Dans les rues
circulaient de nombreux curieux. Les magasins avaient fermé ou durent fermer.
A de nombreux endroits les ouvriers s'étaient présentés pour le travail, dans
certains établissements jusqu'à 70 pour cent disait-on. Mais il n'y avait pas
encore de protection pour cestravailleurs. La troupe n'était pas encore à Bienne.
Toutes les fabriques et commerces durent se résoudre à fermer. Les journaux
bourgeois ne purent pas paraître, même les bulletins furent supprimés et
cependant des événements d'une portée considérable se précipitaient dans
le monde entier. Seuls les magasins de denrées alimentaires restèrent ouverts.
Les auberges et magasins furent ouverts deux heures à midi et deux heures
le soir. L'après midi une foule énorme circulait à la rue de Nidau sans qu'aucun
incident ne se produisit. Telle fut la première journée. Le mercredi matin, dès
1 heure, la troupe arriva et occupa la gare et d'autres points. Les soldats avaient
été amenés par chemin de fer jusqu'à Daucher. Le matin plusieurs centaines
d'ouvriers se rendirent à Daucher pour s'opposer à la continuation des trans-
ports militaires. La gare de Daucher fut occupée militairement. Heureusement
il ne se passa rien de grave. On chercha à inciter les soldats à ne pas tirer et on
les engagea à la désobéissance, mais les initiateurs ont pu se convaincre que
les soldats restaient sourds à leurs appels, tout particulièrement la cavalerie.
Entre temps la population bourgeoise se réveilla aussi, car des trains avaient
été arrêtés de force et le personnel battu. Mercredi eut lieu sur la place de la
gare une manifestation patriotique, Le lendemain une feuille volante traitait les
participants à cette manifestation de ramassis de canailles patriotiques. Le

1 61^résultat en fut que la jeunesse bourgeoise se rassembla et monta la garde et



distribua des feuilles volantes. Une collision se produisit sur le pont du Moulin,
les feuilles volantes furent arrachées de force à celui qui les distribuait et
des coups furent échangés. La troupe déblaya la place et l'ordre fut rétabli.
A une heure le train de Berne fut arrêté. Un gréviste qui était sauté sur la loco-
motive a reçu une balle dans un bras. Lorsque hier après midi la fin de la
grève fut annoncée, on respira de nouvau plus librement. La capitulation
du comité d'Olten fut énergiquement démentie par la classe ouvrière et on en-
tendit même parler de trahison. Le soir les esprits étaient très tendus. La nuit
cependant s'est passée calmement.
— Ces trois journées de grève auront encore des échos mais nous aimerions
recommander à tous d'être conciliants et de chercher à s'entendre. N'oublions
pas, qu'il s'agit de sursauts de la révolution mondiale; n'oublions pas non plus
que si des faits semblables devraient se reproduire l'on se trouverait en
présence d'une union étroite de la bourgeoisie. Le meilleur serait de trouver
un terrain d'entente et de travailler en commun pour le bien-être général.»
— On apprend le même jour que quatre grévistes sont morts à Granges. Ils
tentaient de déboulonner des rails, à l'entrée du tunnel. La troupe intervint et
tira.

18 II y aurait 350 soldats malades dans le seul collège Dufour.
19 Une collecte a été organisée en faveur des soldats tombés malades à Bienne

pendant la grève générale. 40000 fr. ont été récoltés, de sorte que chaque
soldat quittant le lazaret reçoit 15 fr.

20 Les soldats valides quittent Bienne après 8 jours de service.
23 II y a encore 700 soldats malades alités.
26 En trois jours, on a compté 7 décès. La population civile n'est pas épargnée,

le lazaret qui lui est réservé est bondé.
27 Du 20 au 26 novembre, 21 soldats vaudois sont morts à Bienne.
28 La nouvelle cuisine populaire vient d'être inaugurée.
29 Les cultes reprennent le dimanche 1er décembre.
30 Début du procès des émeutiers du 8 juillet, le 29 novembre à Morat, sous la

présidence du major Thélin. Il y a 23 accusés, dont 3 femmes. On a procédé à
l'interrogatoire des prévenus.

Décembre

2 «Après deux jours de débats, le tribunal a rendu son jugement. Exprimant tout
d'abord sa conviction que les principaux coupables, les jeunes socialistes, se
sont prudemment retirés au moment où l'affaire devenait mauvaise et n'ont
pas été découverts, il prononce les condamnations suivantes: 2 accusés sont
acquittés et devront recevoir une punition disciplinaire; tous les autres se
voient infliger de 2 mois à 20 jours de prison, sans déduction, pour la plupart,
de la préventive subie. De plus chacun des condamnés, sauf un, a sa part
égale de frais à payer, 150 fr.» (Express)

4 Le nombre des morts est monté à 37.
—Le budget pour 1919 prévoit un déficit de 521 200 fr., malgré la hausse des
impôts.
— L'émission d'un emprunt de 5 millions est approuvée par le Conseil de ville.
— On supprime la censure.
—Séquestre des combustibles.

5 Au Conseil national il est question des incidents de Bienne lors de la grève
générale. On demande que des sanctions soient prises.^ 162



7 L'enseignement reprend dans les écoles supérieures, mais avec un horaire
réduit. En revanche, les écoles primaires et secondaires restent fermées jusqu'au
Nouvel-An.

8 La société coopérative de Bienne compte 7482 membres.
9 Les troupes sanitaires et l'Etat- Major quitteront définitivement Bienne

mercredi 11 décembre.
—Le Conseil municipal accorde de nouveau, pour le reste de l'hiver, le samedi
après-midi libre au personnel des différents services.

10 Aucun train ne circulera à Noël.
—Les fabriques Bally à Schoenenwerd introduisent à partir du 1er janvier 1919
la semaine de 48 heures.
— Sur 44 habitants ,il y a une auberge en Helvétie...

11 Du 24 au 30 novembre il y a eu 280 nouvaux cas de grippe et 50 décès, soit
30 soldats et 20 civils.

12 Les postes de sentinelle qui depuis quatre ans étaient établis devant les
collèges de la rue Dufour et de la rue Neuve ont été définitivement supprimés.

13 54 soldats sont morts à Bienne.
—Le sucre fait défaut.

16 Une assemblée réunissant 500 cheminots de Bienne et des environs décline la
responsabilité de la grève générale pour la classe ouvrière; c'est la Confédéra-
tion et les cantons qui en ont été la cause, parce qu'ils ont livré les travailleurs
salariés à la misère.

17 Nouvelle menace de grève dans l'horlogerie.
18 Des trains de prisonniers rapatriés passent régulièrement par Bienne.
20 La fondation d'un nouveau parti national romand est imminente.
21 Les 55 heures de travail hebdomadaire et le samedi après-midi libre sont

définitivement acquis dans l'horlogerie.
26 Noël sans neige, voire printanier.

— Depuis 1910 le niveau du lac n'a jamais été si élevé.
30 Le débarcadère du Neptune est sous l'eau.

—Votation communale. Le budget a été accepté.
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